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                                      ARMAND

-  Salut !  C’est  Pierre,  je  suis  de  passage  dans  le  secteur, 
j’aimerais bien voir sauter tes trois ans. Ne te tracasse pas pour le 
casse-croûte, je suis seul. Je mange un bout et je repars aussitôt.

Armand arrêta le répondeur du téléphone.  Evidemment c’était 
Pierre ! Ce n’était pas la peine qu’il se présente. Il ne l’avait pas vu 
depuis  au moins… trois  mois !  Il  ne venait  pas lui  dire  un petit 
bonjour, non ! Il venait voir les chevaux, c’était plus important ! Le 
père, il s’en foutait ! Maintenant il allait enfin lui parler d’homme à 
homme ! L’ultimatum ! Il ne voulait plus vivre comme un ermite 
sans  projet !  Ou  bien  Pierre  reprend  le  domaine  ou  bien… il… 
aviserait… oui,  il  aviserait.  De  toute  manière,  il  ne  voulait  plus 
passer  un  hiver  de  plus,  seul.  Il  n’avait  plus  envie  de  s’échiner 
comme une bête de somme.

Il  lui dira qu’il n’a plus l’âge de… non ! Pierre pensera que son 
père est devenu sénile ! Il le mettra plutôt face à ses responsabilités, 
voilà c’est ça : il faut qu’il assume ses responsabilités ! Et le plus 
vite possible !

Fini, les journées harassantes au bois, fini, les nuits dans l’écurie 
à veiller les juments au poulinage, fini, les soirées, seul à ressasser 
les jours heureux. La liberté ! 

Il avait passé dimanche avec Odile, elle s’était enfin débarrassée 
de son pantin de Roland qui ne l’amusait plus. Il avait bien senti 
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qu’elle aussi en avait marre de sa pharmacie. Il n’avait pas osé lui 
avouer son intention de tout plaquer, ce n’était qu’un projet. Mais 
désormais c’est décidé : il arrivera chez elle avec une valise, c’est 
tout ! Une simple valise !

 Il ne ramènera les chiens que le lendemain et ils repartiront à 
zéro.

Elle  vendra  sa  pharmacie.  Les  saillies  d’Heros  assureront  une 
retraite confortable. Ils achèteront une propriété au bord de la Loue 
avec un parc. Il allait enfin la rendre heureuse, elle qui aimait être 
entourée ! Il aura enfin le temps d’aller à la chasse sans contrainte, 
il  achètera un pointer pour chasser la bécasse,  il  fera une portée 
avec Yole pour assurer la relève.

Fini l’élevage avec tous ses aléas ! Ils iront acheter un poulain à 
la foire de Saint-Lô pour tondre le parc… Non ! Deux afin qu’ils se 
tiennent compagnie !… Non ! Plutôt deux poulinières car ce serait 
trop bête de ne pas profiter des saillies gratuites de Heros.

Fini les concours toutes les semaines ! Il achètera un jeune anglo 
sympa avec du sang et ne tournera qu’en vétéran, à moins que le 
cheval soit vraiment qualiteux ! Ce serait dommage de se limiter à 
de petites épreuves !

Odile sera heureuse, entourée, avec un mari attentif, elle pourra 
se prélasser, faire des cures de thalasso, il ira la rejoindre quand il 
aura un moment. La liberté ! Plus de contraintes ! Il lui téléphonera 
dès le départ de Pierre. 

Ce n’est pas la peine de lui parler de l’anglo trop tôt ! Il lui a 
promis de ne jamais reprendre de licence.  Il  lui  dira simplement 
qu’il tient à rester en forme, qu’il ne prendra pas de risques, que le 
cheval  sera  mieux préparé,  qu’il  aura  le  temps  de  s’en  occuper, 
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maintenant qu’il est  en retraite ! La rassurer ! Voilà ce qu’il  faut 
faire, la rassurer.

Il  s’arrêtera  de  fumer,  boira  moins.  De toute  manière,  elle  le 
surveillera, c’est sûr ! 

Il  entendit  une voiture se  garer  dans  la  cour,  c’était  Pierre.  Il 
l’attaquera d’emblée, l’effet de surprise !

-  Salut  Papa !  J’ai  deux  bonnes  nouvelles  à  t’annoncer,  je 
commence par la bonne ou par la bonne ?

- Tu me prends un peu au dépourvu ! Commence par… la bonne.
- J’intègre l’équipe de France, je pars tout l’hiver sur les circuits 

espagnol et italien. Avoue que tu es fier de ton fils ! 
Ils entendirent  meugler.
- Tu as toujours Rose ?
-  Oui !  Heros  sera  content  de  la  retrouver,  je  vais  aller  le 

récupérer après la saison de monte. Il est en pleine forme, il boîte 
bas mais n’en souffre pas, d’après l’étalonnier.

- Montre-moi tes trois ans ! On discutera sérieusement après.

Armand guêtra le jeune entier et le lâcha dans le manège, ses 
allures étaient souples. Il trottait avec légèreté, galopait en équilibre. 
Pierre se tourna vers Armand :

- Tu ne commences pas par le plus mauvais ! Qui est son père ?
- Virtueux !
- Mais c’est le père de Heros !
- Oui ! Diane avait gagné une saillie gratuite, elle m’avait dit que 

c’était un bon étalon, pas assez prisé par les éleveurs selon elle.
-  C’est  sûr !  On en a  la  preuve  avec Heros !  Je  me demande 

comment elle a pu gagner une saillie gratuite d’un cheval qui ne 
figurait pas sur la liste des étalons tirés au sort ? 

Armand ne s’était même pas posé la question. Il sourit : encore 
une facture payée perso, c’était sûr ! Son dernier cadeau : un nouvel 
Heros, c’était sûr !
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Ils le firent sauter ou plutôt survoler les obstacles. Pierre tapa sur 
l’épaule de son père.

 -  Tu sais  que  tu  es  un  veinard  finalement.  Il  ne  te  rappelle 
personne ? Tu l’as bien aiguisé en tout cas !

- Non ! C’est la première fois que je le vois sauter.
- Ben, voyons ! Tu m’as déjà fait le coup, vieux renard ! C’est 

Heros tout craché. Si tu veux, je peux t’envoyer des acheteurs. Il est 
certain…

 - Non ! Pas pour l’instant, je n’ai pas besoin d’argent, j’aimerais 
le voir tourner quelques années. Je ne suis pas pressé de prendre ma 
retraite.  Quand on a un projet  autant s’y tenir !  C’est  sûr que ce 
cheval va surprendre, il a exactement la même technique de saut 
que Heros. Je vais embaucher un cavalier le plus tôt possible.

-  Ça  me fait  plaisir  de t’entendre  parler  ainsi.  Je  t’avoue que 
j’étais un peu inquiet en arrivant, Maman m’a dit qu’elle te sentait 
un  peu  déprimé,  pas  déprimé  mais  lassé.  Je  me  souviens  de 
l’expression.

- Moi ? Mais au contraire c’est elle qui me paraissait fatiguée !
- La deuxième bonne nouvelle, tu ne m’as pas demandé ce que 

c’était ! 
- C’était le sosie de Heros ! 
- Mais non ! Je ne l’avais pas encore vu ! Maman est en train de 

vendre sa pharmacie et il  faut t’attendre à la voir arriver avec sa 
valise ! Pourquoi ris-tu ?
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